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Les photographies de ce numéro sont du Père MOUGEL, 
Aumônier au Collège Saint-André. 

LE MOT 
DU DIRECTEUR 

Monsieur BLUM , Directeur s'entretenant 
avec Madame ROLL/N, animatrice 

de la journée pédagogique du 7 janvier 

PEDAGOGIE : LA DYNAMIQUE DE LA REUSSITE 
Si le premier trimestre de l'année scolaire est généralement consacré à la mise 

en place des structures nouvelles, le second, plus propice à la réflexion, facilite la 
«maturation» des projets pédagogiques. 

C'est précisément la réflexion pédagogique qui a marqué au Collège St. André 
la journée du 7 janvier : l'ensemble des professeurs était rassemblé en salle audio­
visuelle. Madame ROLLIN, responsable du secteur pédagogie à l'UNAPEC et au Syndi­
cat des Chefs d'Etablissement, les a invités à mettre en place une dynamique de la 
réussite pour le tournant du siècle et du millénaire (cf article de M. HERMANN, p. 2) 

1. UN CONSTAT 
Toute innovation pédagogique doit reposer sur l'intelligence de la situation d'un éta­
blissement fondée sur une observation et une évaluation minutieuses . 
Une étude statistique précise, portant sur les cinq dernières années, fait ressortir au 
Collège St.André les points suivants : 

- les résultats au Baccalauréat et au Brevet des Collèges sont plus qu'honorables 
(respectivement 85 et 71 % en 1987). 

- toutefois le redoublement en classe de seconde est trop important (plus de 20 %) 
- le nombre d'élèves orientés à l'issue de la 3è vers un second cycle long est trop 

faible (environ 60 %). 



Il. UNE PEDAGOGIE ADAPTEE A NOTRE SITUATION 
Le taux de redoublement important d'élèves de Seconde, même s'il est inférieur 

au taux nat ional, nous a conduits à ouvrir en 1987 une Seconde préparatoire appelée 
Seconde Expérimentale. 
Il est prématuré de vouloir dresser un bilan, mais la classe a bien démarré (cf article 
de M. GRUNENWALD p. 5) 

Mais la dynamique de la réussite au lycée suppose un collège fort et en parfaite 
santé . Aussi est-ce sur le collège qui, faute de moyens, n'a pas toujours très bien 
vécu la réforme HABY, que nous allons porter à présent une grande partie de notre 
effort. Notre Collège devrait entrer officiellement en rénovation à partir de la rentrée 
1988. L'équipe pédagogique a défini cinq objectifs généraux que je voudrais exposer 
brièvement. 

OBJECTIF 1 : Faciliter l'accueil et l'intégration de tous les élèves et les aider à deve­
nir, grâce à l'initiation au travail personnel, les acteurs de leur formation. 

OBJECTIF 2 : Afin d'instaurer une dynamique de la réussite chez les élèves en diffi­
culté, créer à côté du cycle d'orientation en deux ans, un cycle d'orientation en trois 
ans, avec une pédagogie reposant essentiellement sur la concertation. 

OBJECTIF 3 : A l'horizon 1992, promouvoir une véritable culture linguistique . Le Col­
lège, qui a créé une classe de 6è trilingue en 1987 , poursuivra cette expérience en 
5è. Une nouvelle section trilingue est prévue en 6è à la rentrée 1988 . 

Par ailleurs, en plus des échanges avec l'Angleterre, l'Allemagne et des voyages 
culturels, le Collège poursuivra son jumelage avec I' Albertus Magnus Gymnasium de 
St. Ingbert. Le lycée prospecte en ce moment un jumelage avec le Gymnasium PINDL 
de Regensburg. Enfin , si l'Inspection Académique nous attribue des moyens suffi­
sants en heures , nous créerons une section Langue et Culture Régionale. 

OBJECTIF 4 : Promouvoir une culture technologique qui prévoit notamment l'adop­
tion par les maîtres d'une pédagogie de projet. A cette fin, dès la rentréê 1988- 1989 
trois nouvelles salles de technologie seront ouvertes : 

- un atelier «mécanique» 
- un atelier «électronique» 
- un local à destination «tertia ire» : informatique, bureautique , économie / gestion. 

OBJECTIF 5 : Développer la formation individuelle et collective des enseignants. Cette 
formation serait assurée à quatre niveaux : 

- stages de formation organisés par l' UNAPEC; 
- journées ou demi-journées de formation animées par les Inspecteurs Pédagogi -

ques Régionaux (par matière); 
- journées de réflexion pédagogique organisées au niveau de l'établissement et 

animées par un spécialiste (comme celle du 7 janvier); 
- réunions périodiques du Conseil Pédagogique de !'Etablissement . 

Ce projet cherche à modifier progressivement le comportement de l'élève et de 
l'enseignant. Il voudrait surtout développer chez les jeunes une dynamiqu e de la réus­
site reposant sur la confiance en soi et une vision raisonnablement optimiste de l'avenir. 
Il répond enfin aux souhaits du Ministre : faire accéder 74 % d'une classe d' âge au 
niveau du Baccalauréa t . 

LE DIRECTEUR 
J .BLUM 

Le prochain «Mot du Directeur» à paraÎtre dans le numéro 3 de la Vie à St.André sera plus spéciale­
ment consacré à l'anim ation pastorale. 



JOURNEE PEDAGOGIQUE DU 7 JANVIER 1988 

Cette journée, animée par Madame France ROLLIN, avait pour thème «l'acte 
d'enseigner». 

Madame ROLLIN est Docteur en pédagogie, C'est après de nombreuses années 
d'enseignement, pendant lesquelles la recherche pédagogique est déjà très présente, 
qu'elle décide de consacrer tout son temps à cette discipline. 

Madame ROLLIN, dans un premier temps, nous décrit un monde moderne où 
les métiers évoluent vite, où les connaissances sont vite périmées (en 5 ans pour 
un ingénieur nucléaire !) et où 75 % des métiers que feront nos élèves actuellement 
en 1ère, n'existent pas encore. 

Face à ce monde en évolution, comment réagit l'école ? Elle est encore trop sou­
vent figée, parfois mal adaptée. 

Les connaissances évoluent et évolueront de plus en plus vite. Cette constata­
tion nous permet de définir (ou de redéfinir) le rôle de l'école. Celle-ci ne peut plus 
assurer la formation totale de l'enfant, elle doit par contre assurer sa formation ini­
tiale, lui donner l'équipement de départ. 

Le rôle de l'enseignant est aussi guidé par cette constatation.li doit bien entendu 
transmettre un savoir, mais il doit surtout faire acquérir à ses élèves l'esprit de la dis­
cipline qu'il enseigne. En fin de scolarité, l'élève doit être capable d'utiliser les con­
naissances et les méthodes acquises à l'école dans des situations nouvelles. 

Dans une seconde partie, Madame ROLLIN aborde plus concrètement certains 
aspects de la pédagogie : 
- fixer les objectifs dans sa discipline. Ces objectifs évolueront au cours de l'année 

scolaire. 
- vérifier régulièrement si ces objectifs sont atteints. 
- utiliser une pédagogie différenciée. 
- travailler en équipe et former nos élèves au travail en équipe (importance de la com-

munication horizontale) 
- nécessité d'une formation permanente de l'enseignant pour lequel le pire mal serait 

de tomber dans la routine. 

L'après-midi les professeurs se sont réunis par disciplines pour réfléchir quant 
à la manière de suivre les orientations proposées par Madame ROLLIN. En même temps 
deux groupes de professeurs discutaient de l'entrée en rénovation de notre collège 
et de l'utilité des devoirs donnés aux élèves. 

Cette journée pédagogique a été un succès. Il nous appartient maintenant à tous, 
et en particulier au conseil pédagogique, de faire en sorte qu'elle n'ait pas été vaine. 

Rendez-vous a d'ores et déjà été pris avec Madame ROLLIN qui reviendra avec 
grand plaisir, nous a-t-elle assuré. 

Claude HERMANN 
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Journée pédagogique du 7 janvier 

NOUVELLES DE L'AUMONERIE 

PMF : PRIERE MENSUELLE DES FAMILLES 
Les premiers vendredis du mois, nous invitons Parents, Professeurs et Elè­
ves à une prière du soir autour du thème «La Famille et sa mission d'éduca­
trice de la foi». Dès 20 heures, pour une durée de 45 mn, nous portons ensem­
ble dans la prière, sous le regard de Dieu et de Marie, le souci partagé de 
la formation chrétienne des jeunes. Textes, lectures, chants, oraison nour­
rissent notre prière. 
Réservez-vous la soirée du 1er vendredi du mois. 

DATES A RETENIR 

MARS: vendredi 18 et lundi 21 : Opération «Pain - Pomme», en solidarité avec l'ac­
tion médicale conduite par le Frère HERVE, ,marianiste, Médecin-chef de l'hô­
pital de LINZOLO au Congo ... et par les religieuses de la léproserie d'Abidjan. 

Vendredi 18, 20 H 15 : conférence du Père DEBRUYNNE sur Marie et I' An­
née Mariale, à l'amphithéâtre de l'IUT de Colmar 

Mardi 29, de 17 H à 20 H : soirée «Réconciliation» pour les jeunes du lycée. 

MAI : vendredi 6, 20 H : à la Chapelle de la Communauté : PMF - Prière Mensuelle 
des familles 

Dimanche 15 : pélerinage de I' APEL à Trois-Epis à l'occasion de I' Année 
Mariale. 

JUIN : vendredi 3, 20 H : prière mensuelle des familles 
vendredi 10, 20 H 15 : Conférence du Père SALAVERRI, supérieur général 
des marianistes dans le cadre de I' Année Mariale. 
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ET LES ANCIENS ? ... 

«Que deviennent vos anciens ?» 

Il fait partie de la mission de l'éducateur chrétien de se soucier de l'avenir spiri­
tuel de ses «ouailles». On est responsable de la formation de tout l'être chrétien de 
l'élève. 

Aussi est-ce avec grande joie que, le dimanche 17 janvier, nous avons pu accom­
pagner 2 anciennes, Catherine et Myriam, dans leur démarche d'engagement chré­
tien,!' «alliance avec Marie»dans la famille marianiste. 

Depuis deux ans, elles font partie d'une fraternité formée de 16 jeunes de 20-24 
ans dont 14 ont terminé leurs études scolaires à St.André. 

La vocation de cette fraternité au nom révélateur de BETHEL («maison de Dieu») 
est de soutenir ses membres dans leur recherche de DIEU et d'une vie de foi 
authentique. 

Rattachée à la spiritualité du P. CHAMINADE, elle met l'accent sur le rôle et la 
mission de Marie dans la vie chrétienne. L'Alliance avec Marie que font les membres 
est la concrétisation de l'engagement pris dans ces groupes de vie évangélique (GVE). 

La photo ci-jointe montre la fraternité BETH EL entourant Catherine et Myriam lors 
de la cérémonie de l'engagement à l'église de Rouffach. 

Il existe à Colmar deux autres fraternités de jeunes vivant selon la même inspira­
tion : MAMBRÉ et JONAS, regroupant 17 membres dont 10 sont anciens de St.André. 
Si d'aventure des anciens désiraient se rattacher à de tels groupes, il leur suffit de 
contacter les aumôniers Mougel et Chastrusse. 
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LA CLASSE DE SECONDE EXPERIMENTALE 
JOUER LE JEU OU GAGNER UN PARI? 

En situation scolaire difficile, voire même en situation d'échec en fin de classe 
de Troisième l'année dernière, les élèves de la classe de Seconde Expérimentale 
se voient offrir une nouvelle chance de réussir leurs études par le biais de cette 
classe spéciale. 

Ouverte en septembre dernier, cette classe accueille 23 élèves, chiffre volon­
tairement limité, 17 filles et 6 garçons issus de Saint André, mais aussi des éta­
blissements privés et publics des environs. Il s'agit pour eux de jouer le jeu de 
la nouveauté, du travail personnalisé, de manière à combler les lacunes antérieu­
res et acquérir ainsi un bon niveau d'entrée en Seconde pour la rentrée prochaine. 

Pour y parvenir ils bénéficient d'un enseignement adapté à leurs 
besoins:«Notre programme, ce sont nos élèves», se plaisent à dire leurs ensei­
gnants, tant les besoins sont variés suivant les matières. Ils bénéficient aussi d'une 
heure hebdomadaire de méthodologie, assurée par le Professeur Principal de la 
classe, qui doit les initier aux méthodes du lycée, comme la prise de notes et le 
travail personnel. 

Il s'agit de gagner un pari contre l'échec scolaire que les professeurs de la 
, classe, tous volontaires pour y ensei­
gner, peuvent déjà s'estimer avoir en 
partie réussi, tant les élèves ont repris 
goût à leurs études, et tant ils font 

1 preuve de bonne volonté dans leur 
~ travail. Certains d'entre eux se pen­

'1' chent même déjà sur leur orientation 
en F8, G2 ou autres sections d'Ensei­
gnement Général. 

Alors, pourquoi pas la réussite au 
bout ? Souhaitons bonne chance à 
cette expérience pédagogique. 

André GRUNENWALD 

DIMANCHE 29 MAI 1988 

*** 
Nous serons tous présents à la 

KERMESSE DU COLLÈGE SAINT-ANDRÉ 
( TOMBOLA, ANIMATION, JEUX ET DE NOMBREUSES PRÉSENTATIONS) 
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------ ------

AU REVOIR,JEAN-PIERRE ... 

Ce samedi 19 décembre 1987, en début d'après-midi, tu 
devais encore accompagner les quelques Anciens du Collège 
qui avaient décidé de rendre une petite visite au Père Kremp. 
Mais t'ayant vu (pour la dernière fois) aux obsèques de ta chère 
grand-maman le jeudi d'avant, et suite à ton très récent démé­
nagement, j'ai bien compris que tu ne pourrais être des nôtres 
.... En rentrant de Saint-Hippolyte où réside le Père Kremp, peu 
après 16 heures, j'apprenais qu'au petit matin tu nous avais 
définitivement quittés ... 

Difficle pour moi de réaliser qu'en l'espace de quelques ins­
tants une amité si profonde puisse à tout jamais se briser ! Souviens-toi. .. Que 
de points communs entre nous et sans doute d'abord notre brave vieux Collège : 
c'est sur ses bancs que nous nous sommes connus ... Littéraire et surtout ger­
manophile, tu as poursuivi tes études à Strasbourg, où souvent nous nous retrou­
vions. Puis l'un et l'autre avons choisi l'enseignement, ce qui devait nous réunir 
davantage encore, ne serait-ce que par la proximité de nos écoles. Et surtout Saint­
André et son Amicale des Anciens, au sein de laquelle nous sommes devenus 
des membres actifs. Quel soutien pour moi que d'avoir eu depuis quelques années 
un vice-président si dynamique ! Notre amitié ne cessait de se forger au fil des 
années ... 

Ton ami, en fait tes amis, se retrouvent bien seuls ... Nous devons te dire 
un grand MERCI. 

Merci pour ton inlassable dévouement et ton extrême serviabilité : toujours 
tu étais là pour donner de ton temps et de ta personne. 

Merci aussi pour l'exemple que tu nous as laissé, en particulier celui d'une 
foi profonde. 

Merci enfin pour ton amitié sincère et véritable sans laquelle beaucoup de 
choses ne se seraient pas faites. 

C'est vrai, tu étais toujours là, fidèle, et prêt à m'écouter, me conseiller, voire 
de temps en temps m'apaiser ... 

Combien de fois répétais-tu «Nùma ned jaschta» (pour écrire ces trois mots, 
ta maîtrise sur le parler de Colmar m'aura servi) ! Pour une fois, ne crois-tu pas 
qu'en cette veille de Noël, tu n'auras pas respecté cette règle que tu t'étais fixée? 

Trop vite tu es parti, trop vite tu as laissé dans une immense peine ta chère 
Laurence, tes chers parents, toute ta famille et tes nombreux amis. Nous tous, 
nous t'aimions; jamais nous ne t'oublierons! 

Au revoir, Jean-Pierre ! 
Ton ami François 
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UNE MATINEE PAS COMME LES AUTRES ... 

L'approche de l'entreprise par les jeunes s'avère devenir une nécessité pour 
l'école: dans ce but et suite au succès de l'an passé, nos 180 élèves de 1ère 
(toutes sections confondues) ont à nouveau pu profiter d'une MATINEE ENTRE­
PRISE qui a été organisée le vendredi 29 janvier 1988 au Collège. 
Celle-ci s'est déroulée en trois temps successifs : 
- d'abord à 8 heures, une introduction générale pour tous les élèves regroupés 

en salle polyvalente. Accueilli par notre Directeur, Monsieur FUHRER, président 
de l'Union Patronale du Haut-Rhin, se fit un plaisir de présenter rapidement et 
objectivement ce qu'est l'entreprise. 

- puis, à partir de 8 heures 45, deux ateliers d'une heure et demie pour chaque 
élève. La méthode suivante avait été proposée : la semaine précédente, suite 
à une sensibilisation faite par les professeurs, inscription libre par les élèves à 
deux des ateliers suivants : organisation générale de l'entreprise, l'informati­
que en entreprise, problèmes commerciaux, aspects financiers, problème~ 
sociaux, aspects techniques, innovation et recherche. Ces thèmes étaient pré­
sentés par une dizaine d'intervenants venant tous d'entreprises diverses et mem­
bres de l'Association Patronale Interprofessionnelle de Colmar et environs 
(A.P.I.C.). Après un exposé succinct par l'animateur du thème, les élèves étaient 
invités à débattre avec lui. A noter que chaque groupe n'excédait pas une ving­
taine de personnes. 

- enfin à 1 2 heures, déjeuner sous forme de buffet soigneusement préparé par 
l'équipe de Monsieur Bilger, économe. Ce repas, pris en commun par les inter­
venants et les élèves le désirant, aura été certainement l'occasion de poursui­
vre l'une ou l'autre discussion. 

D'après les premières réactions, les élèves ont marqué un intérêt certain pour 
cette matinée. Quant aux intervenants, ils ont apprécié la qualité d'écoute des 
jeunes et dans bon nombre d'ateliers, la pertinence des questions posées, d'où 
une expérience enrichissante pour tous. Une matinée vraiment pas comme les 
autres, mais qui n'aurait certainement pas pu se réaliser sans l'aide efficace de 
I' A.P.I.C. Un chaleureux merci à Mademoiselle Carmen MULLER, secrétaire géné­
rale, et à Monsieur Paul OBERMOSSER, responsable des relations Ecole-Entreprise 
au sein de cette Asso­
ciation. Notre gratitude 
va aussi à l'ensemble 
des intervenants pour 
leur précieuse collabora- . . , 
tion. Un grand merci ~if= 
enfin à Michel CÔME · 
pour tout son travail de 
préparation matérielle. 
A l'année prochaine ! 

FRANCOIS MULLER 

7 



----- -----------

PETITS CHANTEURS · MESSAGERS DE LA PAIX 

Le samedi 12 décembre, quelques Professeurs et Religieux du Collège ainsi que 
Monsieur BLUM étaient présents autour des choristes et de leurs parents pour fêter 
la naissance des PETITS CHANTEURS DE SAINT-ANDRE. 

Pour marquer cet événement, les douze Petits Chanteurs ont inscrit au dos d'une 
très belle Icône de la Vierge, cette prière : 

Notre Dame de la Paix, 
En ce jour 
Les petits chanteurs 
de Saint-André de Colmar 
se confient à toi. 
Aide les à devenir 
au sein de l'Eglise 
des messagers de la paix. 
Que leurs chants soient porteurs 
de la bonne nouvelle 
de Jésus-Christ pour tous. 

Cette Icône les suivra dans leurs déplacements et leur rappellera qu'ils chantent 
pour la Paix dans le Monde. 

Après avoir confié la Manécanterie à Marie, ils ont enfin interprété 6 oeuvres 
sacrées du XVè au XXè siècle, merveilleux moyen pour eux de faire passer leur 
message. 

Car ils sont persuadés d'être des missionnaires: JEAN-PAUL li le confirma devant 
10 000 Petits Chanteurs venus des quatre coins du monde à Rome, le 31 décembre 
1987: 

« Petits Chanteurs, vous avez le Privilège de chanter Dieu.( ... ) Vous ne charmez 
pas seulement les oreilles de vos auditeurs. Vous les faites entrer en communion avec 
Dieu ( ... ) 

Je vous envoie en mission dans le monde entier, Oui, je vous confie la responsa­
bilité de contribuer généreusement à la dignité et à la splendeur du Culte Divin.» 

Olivier GLAIZE. 
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INVITATION AU THÉÂTRE 

" «Le temps est court, l'art est long». 
Tout un monde d'images, de magie, de rêve prend jour à la suite de cette réflexion du célèbre poète 
et dramaturge allemand, GOETHE. 

" C'est ainsi que les 12 et 13 février 1988, respectivement à 20 H 30 et 15 H. le collège a vécu 
une nouvelle fois à l'heure du théâtre. Cette fois c'est à une création originale qu'assista le public : 
divers extraits faisant appel aussi bien au théâtre qu'au roman et à la poésie, et réunis autour du titre: 

LE TRIOMPHE DU BIEN CONTRE LE MAL 

Tout d'abord, un message d'espérance et de confiance avec quelques scènes de ROMERO ou 
!'Offrande Ecarlate, pièce rédigée par J.P. NORTEL, relatant l'assassinat de cet évêque au San Salva­
dor, le 24 mars 1980. Là, le Bien va triompher au-delà des oppres­
sions, des iniquités, grâce à l'intervention de deux personnages, 
soit une mère, victime pleurant son fils mort pour avoir refusé 
de se soumettre à l'autorité abusive des dominateurs et Mgr 
ROMERO prêchant une foi plus forte que la haine et la colère. 
Les rôles furent tenus par deux adultes qui surent prêter l'assu­
rance et la maturité nécessaires à ces héros : Melle Jocelyne 
JOURDAN, Institutrice et ancienne élève du Collège et le Père 
Charles CHASTRUSSE, Marianiste et Aumônier au Collège. 

Se vouloir maître du temps et du monde, est-ce accessible 
à l'homme? Chercher à s'évader de sa condition ne demande-t­
il pas de se libérer de toute la médiocrité qui l'environne? Le Doc­
teur FAUST, héros de GOETHE, va justement tenter d'atteindre, 
une fois évanouie, la saveur de la vie, une fois tarie, la source 
de ses plaisirs et de ses richesses, l'éternelle jeunesse seule capa­
ble de lui apporter cette puissance hors des limites du temps : 
c'est alors qu'il va vendre son âme au Diable et que le Mal sem­
ble l'emporter. Eric BLANCHE, élève de 1 ere B, prête sa fougue 
et sa conviction à ce héros; Stéphane MEYER, en Seconde 1 , 
quant à lui, mit en valeur la causticité et l'esprit machiavélique 
de son personnage ! 

A cet inquiétant dialogue succède un long monologue angoissé: Jean VAWEAN, héros de Vic­
tor HUGO, en proie à un cruel débat intérieur, se demande là s'il doit se livrer et quitter ce qu'il avait 

mis longtemps à bâtir ou laisser condamner un innocent et ainsi perdre le res­
pect de lui-même. C'est à la suite de cette «Tempête sous un crâne» que cet 
homme humble, misérable, s'est retrouvé grand parmi les petits, transfiguré, 
son âme s'élevant vers l'Esprit et la Lumière. C'est Anne-Laurence MEYER, 
élève en 1ère B, qui donna à ce personnage la juste dimension du dilemme 
qui le torturait. 

Nouvel extrait, nouveau héros pahagé cette fois entre son désir d'agir et 
son hésitation à réaliser ses projets, hanté par la pensée de la mort au point 
de ne rien pouvoir tenter de grand sur terre. Ainsi en est-il d'HAMLET, héros 
shakespearien, et le fameux «Etre ou ne pas être» fut lancé par Stéphane MEYER 
qui sut mettre dans son jeu la fragilité et le désespoir voulus. 

Quittons un instant ces retours sur soi-même pour nous laisser guider dans 
l'immensité de l'espace de Satan, Archange révolté contre Dieu; il tombe inexo­
rablement dans l'abîme et, comme l'a écrit V. HUGO, «et nox facta est». 

C'est l'évocation de !'Histoire de l'Humanité où la Haine, la lâcheté et les 
compromissions constituent le mal, Fléau des Hommes, narrée par Anne­
Laurence MEYER. 

Chercher un sens à sa vie, même à travers le Mal, va être le but de 
LORENZO, héros de MUSSET : lucide et sans illusions, il veut commettre un 
meurtre qui lui paraît inévitable : celui qui doit mourir représente le despotisme 
et pour Lorenzo, celui qui lui permettra de se libérer, de briser le miroir qui le 
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retient prisonnier de lui-même. C'est Sébastien NIESS, élève de 1ère B, qui incarne ce rôle avec force 
et passion tandis qu'Arnaud MEYER, élève de 1ère S, qui l'an dernier avait tenu le rôle de l'étudiant 
VOINOV dans LES JUSTES, lui donna la réplique dans le rôle du sage Philippe STROZZI, avec toute 
la mesure et la pondération demandées. 

Enfin, l'appel à l'harmonie, à la tolérance, au respect de la vie 
vint de ST-EXUPERY qui nous fait croire à la grandeur de l'homme. 
L'humanité est à notre portée, il suffit de l'accepter par notre capa­
cité à aimer et à pardonner. C'est seulement à ce moment que la 
Terre des hommes sera pleinement notre terre! C'est à Eric BLAN­
CHE qu'il revint de faire communier le public à cet état d'esprit. 
Ainsi s'est terminé ce long cheminement vers l'aspiration au bien, 
vers la quête d' Absolu. 

Conçu et mis en scène dans des décors volontairement sobres, 
par Mlle Caroline JOURDAN, ce spectacle n'aurait pu se faire sans 
la participation active de toutes les personnes suivantes qu'il con­
vient de féliciter et de remercier ici : Melle Jocelyne JOURDAN pour 
la peinture du rideau de scène, Mme JOURDAN pour la réalisation 
de ce même rideau ainsi que de bon nombre de costumes; M. Frank 
LADOUCH, aidé d'une équipe de jeunes fort dévoués pour l'effi­
cacité et la finesse mises en œuvre dans l'éclairage et la sonorisa­
tion, donnant toute la présence souhaitée aux textes et au jeu des 
acteurs. Remercions également M. le Directeur et Mme DICK pour 
la gentillesse de leur mot d'accueil - chacun s'étant chargé d'une 
représentation - le public chaleureux, généreux lors du don demandé 
par la troupe pour la recherche médicale pour le cancer et attentif 
à la forme d'expression toujours nouvelle, toujours autre, toujours 
vivante qu'est le Théâtre. 

Caroline JOURDAN 

LA VIE SPORTIVE A SAINT-ANDRE 

L'hiver est la saison des sports collectifs et bien sûr du ski. 

Au niveau du collège, nos équipes se sont affrontées le mercredi 1 0 
février, dernière journée du championnat de district, qualificative pour les cham­
pionnats départementaux. 

Le meilleur résultat obtenu est celui de nos minimes garçons en volley ball 
qui, après avoir battu I' Assomption en demi-finale, se sont inclinés face au col­
lège Berlioz en finale. L'équipe était composée de ZIPELIUS Raphaël, CHRISTEN 
Marc, UTT ARD Christophe, BONJEAN Bruno, ITTEL Franck, PEREZ Pablo. Cette 
équipe termine donc seconde du championnat et est qualifiée pour les finales 
départementales. Souhaitons leur encore d'aller plus loin et de se hisser au niveau 
académique. 

Les volleyeuses benjamines terminent premières de la poule honneur non qua­
lificative pour les finales départementales, avec cinq victoires consécutives, devant 
le Collège Victor HUGO, RIBEAUVILLE 2 et ST.JEAN 2 

L'équipe était composée de BOTTON Anne-Laure (6ème 6), BEROUET Aude 
(6ème6), LE GOFF Donatienne (6ème5), RISS Pascale (5ème2), SCHILLING Julie 
(5ème6) et KAUFFMANN Sandrine (6ème6). 
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Les handballeuses minimes terminent elles aussi premières de la poule hon­
neur. Il faut dire que lors de la phase qualificative pour les départementales, elles 
furent opposées au Collège MOLIERE dont l'ossature était composée uniquement 
de filles de club. 

Au niveau du Lycée nous avons deux équipes de cadettes engagées en cham­
pionnat de Volley Ball. L'équipe 1 est actuellement première de sa poule, l'équipe 
2 est troisième. 

Les équipes sont composées comme suit : 

- EQUIPE 1 - - EQUIPE 2 -

- BLANC Isabelle - THIEBAUT Christine 
- PUEL Stéphanie - AUBERDON Annabelle 
- SALLIN Sophie - MARTISCHANG Agnes 
- DIDIERJEAN Anne - FREUDENREICH Anne 
- BEROUET Séverine - MOLINA Violaine 
- TISSERANT Flaviq - TUFFEAU Catherine 

- GOSSET Sandrine 

Le mercredi 10 février se sont déroulés les championnats d'Académie UNSS 
de ski alpin au Tannet. Benjamins et minimes se sont confrontés par un vent vio­
let sur un slalom géant en une manche. Nous n'avions engagé que des garçons 
nés en 1973 et les résultats furent les suivants: KACHLER Alexandre (5è), SONN­
TAG Olivier (9è), NICOLAS Paul-Edouard (14è). 

Bravo à nos trois représentants 
Le Coordonnateur d'EPS, Thierry ANGST 
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FOOTBALL : LES RENCONTRES PROFS/ELEVES 

Il y a dix ans, le Père KAMMERLOCHER encouragea vivement un jeune professeur 
d'anglais nommé ATKINSON et son copain, le jeune BILGER, quand ils décidèrent d'orga­
niser un match de football en salle, hebdomadaire, contre des équipes d'élèves. 

Pour les professeurs, les objectifs, pour ne pas dire les buts, étaient multiples ; ils 
voulaient se défouler bien sûr, mais aussi, peut-être surtout, voulaient-ils rencontrer des 
élèves dans un cadre différent de celui de la salle de classe. 

Pour les élèves c'était toujours l'occasion espérée de donner une leçon à leurs profes­
seurs, sans qu'il fût jamais question de règlement de comptes. 

Les prouesses du gardien volant LEFE­
VRE et les sorcelleries des jambes de FLEITH 
enchantent des centaines d'élèves depuis 
plus de 250 rencontres. Heureusement que 
le jeune buteur HEITZ vient baisser la 
moyenne d'âge de temps à autre car, sans 

===-_,;,;;.;.;....;,;.,iloll 
L'équipe à. ses débuts lui, celle-ci serait de quarante ans ! 

Il est formidable dans de telles conditions de savoir qu'une préoccupation majeure 
pour ces professeurs sportifs à chaque rentrée, reste de découvrir quel jour sera le jour 
du «FOOT» pour l'année, à tel point que dorénavant il se trouve inscrit dans leur emploi 
du temps informatique ! 

Loin de vouloir ralentir le rythme, l'équipe s'est lancée cette année dans un cham­
pionnat corporatif. Ici le soutien est fourni par d'anciens élèves et par des élèves actuels ; 
ils sont à voir, ces vétérans resplendissants dans leur tenue blanche de la SOCIETE ALSA­
CIENNE DE RESTAURATION ou verte de la MAISON XAVIER FRUH. 

Dans ces rencontres comme dans les tournois qu'ils organisent, les footballeurs sont 
encouragés par quelques collègues ou épou­
ses, merci à elles, et par leur directeur tech­
nique Daniel HANS. 

L'espoir de ces joyeux co-équipiers du 
monde enseignant est de pouvoir continuer 
longtemps ces rencontres sportives avec des 
élèves, pendant au moins dix ans encore car 
partager des joies sportives, c'est aussi 
l'Education des jeunes et des .. . moins 
jeunes. 

Terry ATKINSON 
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EPHEMERIDE et CALENDRIER 

MOIS DE JANVIER 1988 

Lundi 4 : Reprise des cours 
Mardi 5 : 16 h : Mot du Directeur aux professeurs et tirage des rois 
Jeudi 7 : Journée Pédagogique animée par Mme ROLLIN 
Vendredi 8 : 20 h : Prière mensuelle des Familles à la Chapelle 
Lundi 11 : 20 h : Réunion du Comité d' Animation Pastorale 
Samedi 16 : Tests pour l'ensemble des élèves de 5ème 
Samedi 23 : Fête du Père CHAMINADE, Fondateur des Marianistes 

19 h : Célébration Eucharistique et Pot de l'amitié 
Jeudi 28 : 1 7 h 30 : Réunion des Parents de Quatrièmes 
Vendredi 29 : Matinée Entreprises pour les élèves de Premières 

MOIS DE FEVRIER 1988 

Lundi 1 : 17 H 30 : Réunion des Parents de Secondes 
Jeudi 4 : 17 H 30 : Réunion des Parents de Terminales 
Vendredi 5 : 1 7 H 30 : Réunion des Parents de Cinquièmes 

: 20 H 00 : Information sur !'Orientation fin 5ème 
: 20 H 00 : Prière Mensuelle des Familles à la Chapelle 

Samedi 6 : Matinée des Carrières pour les Premières au L. Technique 
Semaine du 8 au 13 : Contrôles Communs des Secondes 

Lundi 8 : 1 7 H 30 : Réunion des Parents de Sixièmes 
Mardi 9 : 1 7 H 30 : Réunion des Parents de Premières 
Jeudi 11 : 18 H 30 : Réunion du Conseil d'Etablissement 
Vendredi 12 : 17 H 30 : Réunion des Parents de Troisièmes 

20 H 00 : Information sur !'Orientation fin 3ème 
Samedi 13 : Matinée des Carrières pour les Troisièmes à St-Jean 
Lundi 15 : 13 H 00 : Réunion du Comité d'Entreprise 
Semaine du 1 5 au 18 : Contrôles Communs des Premières 
Du 18.02 au 28.02 inclus : Congés de Février 
Lundi 29 : Information pour les professeurs sur l'entrée en apprentissage, Fin 

de 5ème, 4ème, et 3ème. 

MOIS DE MARS 1988 

Semaine du 1er au 7 : Contrôles Communs des Terminales 
Samedi 5 et Lundi 7 : Contrôles Communs des Troisièmes 
Vendredi 4 : Prière mensuelle des familles 
Mardi 1 5 : Informati on sur les banques pour les 1 ères G2 par la SOGENAL 
Vendredi 18 : 20 H 30 : Conférence du Père DEBRUYNNE 

19 : 20 H 00 : 1ère séance de la Fête Culturelle Samedi 
Mardi 21 : Information sur les banques pour les term . B et Term. G 2 
Samedi 26 : Table ronde avec les Jeunes Anciens pour les Terminales 

: 1 O H 30 : «Portes ouvertes» : Facultés de Strasbourg 
: 20 H 30 : 2ème séance de la Fête Culturell e 

Du 31.03 au 17.04 inclus : Congés de Pâques 



CARNET FAMILIAL 

MARIAG ES 
Jacky KIEFFER, ancien élève, avec Isabelle BAECHTOLD, surveillan te et Documentaliste-Adjointe 
au Collège, le 26 fév rier 198 8 à Colmar. 

NAISSANCES 
DAVID, fil s de Mme MONTRI (employée de la Société Alsacienne de Restauration) le 24 janvier 
1988 à SELESTAT ' 

JEROME, f ils de M. HELLER Hubert (ancien élève), le 8 janvier 1988 à COLMAR 
YANN, fil s de M . MOTEMBAUL T Patrice (ancien élève), le 28 décembre 1988 à COLMAR 

ADELINE, fil le de M. et Mme WOLSCHLEGEL Jean, (ancien élève). le 1er février 1988 à COLMAR. 

DECES 
Mme Lucie SCHOTT , arrière grand-mère de NISSLE Stéphane (2ème 5), le 24.11.87 à l'âge 
de 85 ans. 

M . Alfred MANTZER , grand-père de Catherine PLOUIN (2ème 8) et de Déborah MANTZER (4ème 
3) à COLMAR à l'âge de 75 ans . 

M . Martin MEINHARTH , grand-père de Peggy (6ème 6) à COLMAR, le 11 .12.87 à l'âge de 76 ans. 

M. I' Abbé CHICHERIO Georges, ancien élève, décembre 1987 

M. Louis GABEL, ancien élève 

M. Jean-Pierre FREY, ancien élève, décédé accidentellement le 19.12.1987 à l'âge de 35 ans 
(Voir art icle, page 6) 

M. le Docteur André MOREL, père de Mme CLADE-MOREL, professeur, le 24.12.87 à l'âge 
de 76 ans 

M . Sylvain BAUMANN , cousin de Lionel CRON (4ème 1 ), le 30.12.87 à l'âge de 22 ans. 

M. Roger STOECKLE, père de M. Raphaël STOECKLE, professeur, à COLMAR le 03.01 .88, à 
l'â ge de 76 ans 

M . Albert DIENER, grand-pè re de Soph ie RAYMOND (2ème 6), le 12.01 .88 à l'âge de 85 ans 

M. Joseph KNECHT, grand-onc le de Claudine STROHMAYER (6ème 5), le 13.01 .88 à l'âge 
de 84 ans 

Mgr Frédéric BIECHELER, grand ami du Collège et ancien responsable des affaires temporelles 
du diocèse, en ja nvier 1988 à ISSENHEIM 

M. Paul KRICK, oncle de Benoît EHRHART (5ème 1) et de Danielle (6ème 1 ), à WINTZENHEIM 
à l'âg e de 51 ans 

M . Guy CAMPIN, parrain de Bet t ina BELANGER (5ème 3). le 20 .01 .88 à l'âge de 55 ans 

Mme Eugénie KNITTEL, arrière-grand-mère d'Er ic LISS (3ème 1 ), à WINTZENHEIM le 23.01 .88 
à l 'âge de 96 ans 

Mme Antoinette KEMPFF, grand-mère de Laurence (2ème 4) et de Marc (2ème 2), le 23.01 .88 
à l' âge de 75 ans 

Melle Bernadette SCHNEIDER, grand -tan te de Régine HAUSHERR (3ème 3) à ARTZENHEIM, 
le 0 2.0 2. 88 à l' âge de 93 ans. 

Mme Fernande GENIN, Maman de Mme JOURDA N, Conseillère d'Education au Collège et grand­
mère de Melle JOURDAN , Professeur, à BOURGOIN-JALLIEU, le 05.02.88 à l'âge de 78 an~ 

M . Louis KRESS, ancien élève , grand-père de Véronique (6ème 3) à COLMAR le 13.02.88 à 
l'â ge de 77 ans. 

M. Christophe GASSER, frè re de Est her GASSER (2ème 7), le 15.02.88 à l'âge de 22 ans. 

Mme Victorine KIENTZ, grand-mère de M . Fabien BILGER et de Mlle Béatrice BILGER, respecti­
vement Econome et Secrétaire au Collège Saint -André, le 6.03.88 à l'âge de 91 ans. 


